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                                            Le Tsunami

Quelques généralités sur le phénomène 
Tsunami, mot d'origine japonaise signifie littéralement "vague de port". Les vagues sont générées soit par une déformation du fond de l'océan (la couche d'eau située au dessus de la faille subit alors un déplacement) soit par des éruptions volcaniques sous-marines soit par des glissement de terrains. Dans les deux derniers cas l'énergie générée est beaucoup moins importante que dans le premier pour lequel l'énergie générée permet de traverser les océans.
Les tsunamis d'origine tectonique 

Des failles facilitent le mouvement des plaques mobiles de la lithosphère sur l'asthénosphère. L'énergie emmagasinée par les contraintes de ces différentes couches se libère au cours d'une rupture sismique. 

L'océan est considéré comme une mince couche se mettant en mouvement sur l'ensemble de son épaisseur . Cette déformation est considérée comme instantanée car la vitesse de rupture de la faille est dix fois supérieure à la vitesse de propagation des ondes. 


Les tsunamis générés par des glissements de terrain 

Les vagues créées par l'impact de blocs rocheux dans l'eau ou de glissements de terrains aériens sont dangereux localement pour des volumes effondrés de quelques millions de mètre cube (un effondrement dans un réservoir de barrage a généré une vague tuant près de 3 000 personnes dans la vallée du Vajont en Italie en 1963). 

Les tsunamis d'origine volcanique sont plus rares. En Indonésie l'effondrement de la moitié du cône volcanique du Krakatoa a provoqué une avalanche de plusieurs kilomètres cubes qui a généré un tsunami qui inonda plusieurs centaines de kilomètres de côte.
Alerte et prévention 

En 1968, le premier système d'alerte des tsunamis pour les côtes pacifiques s'installe à Hawaï. 

Il enregistre des ondes sismiques qui se propagent beaucoup plus vite que les ondes hydrauliques. Ainsi, les données des réseaux sismiques permettent de localiser le séisme, d'estimer sa magnitude et ainsi prévoir s'il provoquera un tsunami. 

Il enregistre également les hauteurs d'eau avec les marégraphes installés sur les côtes du Pacifique et sur les îles. Ces enregistrements ont l'inconvénient parfois de mesurer des perturbations dues aux côtes et non générées par des tsunamis. 
Afin de palier à cet inconvénient, des capteurs de pression, insensibles à la houle, et installés sur le fond de l'océan au large des côtes japonaise et des îles Aléoutiennes, enregistrent des données plus fiables ; ils peuvent mesurer des tsunamis inférieurs au centimètre. 

Description du phénomène 

Le 22 mai 1960 à Concepcion au Chili, des secousses sismiques se produisent. La mer monte de plusieurs mètres, se retire, revient 20 minutes plsu tard, se retire à nouveau puis revient une heure plus tard sous la forme d'une vague de 18 mètres de haut. Ce même tsunami se propage jusqu'à Tahiti où la vague atteint 4 mètres et 11 mètres dans la baie d'Hilo à Hawaï. Le 24 mai, il atteint le Japon où on enregistre des hauteurs de vagues de 9 mètres. 
Enfin cette vague se réfléchit sur ces côtes et retourne au Chili. 

